
Poulets qui soignent
Eliminer la rage en vaccinant les renards

Une grande campagne de vaccination des renards débutera
le 13 mai dans tout le canton. Elle sera répétée en septem-
bre ainsi que les deux prochaines années. Ces opérations
antirabiques qui consistent à introduire le vaccin dans des
têtes de poulet coûteront 180.000 francs.

La plupart des cantons victimes de
la rage ont déjà mené des campagnes
antirabiques en vaccinant les renards.
La première en date avait lieu en 1978
au Valais. A l' extérieur des frontières ,
l'Autriche puis l'Allemagne s'y sont
également mis. Quant à la France , des
mesures sont en vue en Franche-Com-
té.

Neuchâtel à son tour participe à l' ef-
fort de lutte contre la rage. Hier , à
l'Ecole cantonale d'agriculture de Cer-
nier , une séance d'information prési-
dée par M. Jean-Claude Jaggi a
réuni spécialistes et nombreux

MIGNONS — Mais quand ils sont enragés... a-fan

intéressés. Ainsi que l' a expliqué M.
Simon Capt , du centre suisse de la
rage , les renards sont les principaux
transporteurs du virus. Le vaccin , des-
tiné à interrompre ce cycle du renard ,
n 'est d'ailleurs efficace que sur ces ani-
maux.

Têtes de poules
La première opération aura lieu les

13 et 15 mai. Le canton a été divisé en
18 secteurs qui seront visités chacun
par deux hommes. Les appâts seront
préparés la veille par une autre équipe
qui , elle a déjà été vaccinée. Les pré-

parateurs comme les transporteurs ont
été recrutés parmi les garde-forestiers
et auxiliaires ainsi que la police et les
cantonniers.

La préparation des appâts est une
longue opération. 11 s'agit notamment
d'introduire une capsule de vaccin
dans la tête d'une poule. Quant à la
conservation , elle est très limitée. Le
vaccin ne se conserve qu 'à une basse
température.

Supervisée par l' inspecteur de la
chasse, M. Jean-Carlo Pedroli , l'opéra-
tion de distribution nécessite une gran-
de minutie. Chaque endroit devant re-
cevoir une tête de poule a été défini
soigneusement.

Autre responsable de cette campa-
gne d'élimination , le vétérinaire canto-
nal , M. François DuPasquier , a précisé
que les propriétaires de chien seront
invités à ne pas lâcher leurs compa-
gnons dans les dix jours qui suivront la
mise en place des appâts.

Une deuxième campagne aura lieu
en septembre, suivie de quatre autres
à raison de deux par an. Le coût total
sera de 180.000 francs.

M. Pa

La voiture du
Corbu viendra

Il faut remercier le service des voitu-
res-expositions de la SNCF, son service
de presse et , accessoirement ... la presse
zuricoise : grâce à eux, la voiture que ce
réseau et la Fondation Le Corbusier ont
consacrée au centenaire de la naissance
de l'architecte-urbaniste - et c'est à
l' occasion de la mise en service d'une
relation améliorée Paris-Bâle-Zurich
portant son nom - retrouvera ses raci-
nes dans le canton. Elle sera en effet en
gare de Neuchâtel le 4 juin , les 2 et 3
juin à La Chaux-de-Fonds. L'étape de
Bâle est maintenue , mais on a décidé
de ne pas envoyer cette voiture à Zu-
rich.

Il est fait état de différends locaux et
peut-être cette décision a-t-elle aussi été
prise à la suite de la ruade d'un confrè-
re du lieu , très versé dans les affaires du
rail , qui avait descendu en flammes cet-
te nouvelle relation parce que, musar-
dant un peu plus que de coutume à
Bâle, elle sera moins rapide que la pré-
cédente.

Cl.-P. Ch.

Epanouissement
Sexualité et santé personnelles

Face à l'avalanche d'images hétéroclites à laquelle sont
soumis les enfants et les adolescents, il convient de leur
offrir des moments de dialogue avec des adultes préparés à
leur répondre. C'est le but réalisé par le groupe d'informa-
tion sexuelle et éducation à la santé du canton de Neuchâ-
tel.

Selon l'arrêté de 1980, concernant la
médecine scolaire, ce sont les médecins
des écoles qui sont habilités à dispenser
les notions concernant la santé et la
sexualité. Leur expérience humaine,
leur compétence les rendent précieux
en la matière, mais les bases pédagogi-
ques leur font défaut pour trouver le
contact juste avec les élèves. D'autre
part , les sujets traités exigent un consi-
dérable investissement personnel qu 'on
ne peut assumer à la légère.

Un groupe pluridisciplinaire , formé
de médecins, infirmières, travailleurs so-
ciaux spécialistes de l'éducation sexuel-
le, enseignants s'est fixé comme objectif
de favoriser des rencontres destinées à
échanger des expériences et résoudre
ensemble les problèmes posés. Ce n'est
qu 'en 1986 que le groupe s'est officie-
lement structuré sous le sigle de G.I.R.

Sérénité et délicatesse

Les expériences faites ont permis de
dégager des priorités. Pour envisager
valablement les questions délicates
ayant trait à la sexualité, il convient
d'avoir optimalisé son propre compor-

tement dans les relations avec soi-
même et les autres. Le climat de con-
fiance s'établit alors plus aisément.

Un cours de base commun a été
organisé pour les candidats et candida-
tes animateurs en information sexuelle
des cantons de Neuchâtel , Fribourg et
Jura. Ce cours, qui se termine en juin
87, comprend quarante jours de forma-
tion. Au programme : le développement
de la personnalité, l'acquisition de con-
naissances spécifiques et l'entraînement
à l'animation d'entretien. Mme Ruedi-
Bettex, médecin et M. Jean-Marc Noyer,
éducateur ont été secondés par des
spécialistes de diverses disciplines.

Apprendre

Apprendre à situer ses propres be-
soins, face à la pression extérieure amè-
ne à une meilleure connaissance de soi,
une meilleure communication avec les
autres et libère de toutes dépendances
compensatoires ; telle est la clé de la
protection de la santé, mise en éviden-
ce, à travers toutes ces rencontres.

LA.

Resserrer
les liens

Radicaux et CH 91

Le parti radical neuchâtelois a pris
acte des décisions populaires négatives
des cantons de Suisse centrale quant
aux expositions thématiques de CH 91.
Il souhaite néanmoins que le 700me
anniversaire de la Confédération soit
dignement célébré et que le canton de
Neuchâtel participe à l'organisation et
au déroulement des événements.

C'est dans cet esprit que les radicaux
neuchâtelois soutiennent toutes les ini-
tiatives constructives allant dans ce sens.

Dans l' immédiat , le parti radical neu-
châtelois souhaite vivement qu 'une lar-
ge volonté positive se manifeste car le
700me anniversaire de la Confédéra-
tion ne doit pas marquer un repli sur
soi, mais au contraire être l'occasion de
resserrer les liens entre confédérés et de
fêter dignement notre pays, /comm

Neuchâtel a Paris
Avec ses vignes et ses pendules

TOUT EN DEUX COUPS D 'ŒIL - Pressoir, brante, Vignolant de cire et
l 'abc de la pendule neuchâteloise. fan ap o. Boitet

Préparée sur les indications de M.
René Leuba, directeur de la Fédération
neuchâteloise du tourisme, et avec le
matériel qu 'il s'est procuré ici, l'une des
vitrines de l'Office national suisse du
tourisme à Paris vante les mérites du
canton. Sur un fond de TGV, la vigne et
l'horlogerie attirent depuis hier, rue
Scribe, l'œil des passants. Cette vitrine

coïncide avec le lancement, hier dans
les bureaux de l'ONST, d'une grande
campagne vantant les charmes touristi-
ques des deux cantons de Neuchâtel et
de Fribourg, de la ville de Berne et de
l'Oberland bernois. L'Opéra est à deux
pas. Aux amis et voisins de France de
profiter de ce grand air.../ fan

^̂ Agenda
U Parents informations : $ (038)
25 5646 de 14hà 18 h.
¦ Télébiblc: $ (038) 46 1878.
¦ Urgences : La Main tendue , [f  143
(20 secondes d'attente) .
¦ SOS Futures mères: (7 h à 12 h) :
'f (038) 66 16 66.
¦ Aide aux victimes d'abus
sexuels : Les Œillets. (14 h à 20 h) <f >
(039) 2879 88.
¦ AA: Alcooliques Anonymes, écoute
jour et nuit. <p (038) 55 10 32 ou (039)
23 24 06.
¦ SOS Alcoolisme: écoute jour et
nuit. <p (038) 25 19 19.
¦ Soins à domicile : centrale d'appels,
y? (038) 24 33 44 (heures de bureau) .
¦ Médecin de service : en cas d'ur-
gence en l'absence du médecin traitant ,
le / 111 renseigne.

INDICE CHAUFFAGE 

¦ (En degrés-heures hebdomadaires).
Renseignement : Service cantonal de
l'énergie <î (038) 22 35 55.
¦ Neuchâtel et Littoral : relevé du
20.4.87 : +11,5 C (1125 DH), (rens. SI
<p (038)211111).
¦ Val-de-Ruz : relevé du 20.4.87 :
+ 10,3 C (1284 DH), (rens. SCE $
(038) 22 35 55).
g Val-de-Travers : relevé du 20.4.87:
+ 7,8 C (1707 DH), (rens. SCE <p
(038) 22 3555).
¦ La Chaux-de-Fonds : relevé du
20.4.87: +6 ,7 C (1903 DH), (rens.
CRIEE <? (039) 211115).
¦ Le Locle : relevé du 20.4.87 :
+ 7,3 C (1794 DH), (rens. SI <fS
(039)31 63 63).

L'écoute des femmes
Liaisons permanentes du jeudi '

Embrouilles matrimoniales, budgétaires et professionnel-
les, solitude : petites et grandes catastrophes du quotidien
au féminin. Mais l'entraide féminine existe : celle du Centre
de liaison tient maison ouverte tous les jeudis.

Femmes démunies devant les dures
réalités de la vie: c'est encore et tou-
jours un désarroi bien réel. Avec un
bureau d'information, Centr'elle, et un
service de consultation juridique, le
Centre de Liaison des sociétés fémini-
nes (CL.) soutient les premiers pas de
celles qui ne savent comment empoi-
gner une situation pénible , qu 'il s'agisse
d'un passage difficile nécessitant des
mesures juridiques, ou d'une crise af-
fective débouchant sur le mal du siècle,
la solitude.

Encore le petit crédit
Les consultations juridiques ont déjà

une longue histoire. Aujourd'hui ani-
mées par Me Henriette Induni et Michè-
le Grùner , elles ont été lancées par Me
Gabus-Steiner, qui en a assuré la conti-
nuité pendant des dizaines d'années.
Leur fréquence est augmentée mainte-
nant à quinzaine en raison de la de-
mande croissante et pour une mei-

lleure efficacité en matière de délais.
Bénévoles, gratuites, anonymes : les

consultations juridiques permettent de
débrouiller des difficultés chroniques ou
passagères de femmes de tous âges.
Chaque situation est particulière : conflit
matrimonial , crise professionnelle, désé-
quilibre financier , parfois un peu de
tout ensemble. Quelques points com-
muns: la situation économique difficile
de toutes les consultantes, les questions
posées par le nouveau droit matrimo-
nial. Et la peur, l'insécurité, engendrées
par l'impuissance à sérier les problèmes.

Mais parler aide /
La consultation , une vingtaine de mi-

nutes , permet le conseil , l'orientation ,
mais ne débouche sur aucune procédu-
re ou écriture. Deux des grands chaus-
ses-trappes à la source de situations
délicates : la vie en concubinage sans
convention précise, et le petit crédit,
réponse trop coûteuse aux difficultés

budgétaires. Centr'elle a une année,
c'est le second panneau de l'offre de
contact du Centre de liaison , informa-
tion et écoute. «Le 111 et le 143»,
précise Claire-Jeanne Mojon , qui anime
le rendez-vous avec Marlyse Rubach ,
Claudine Béguin et Viviane Rothenbuh-
ler.

Une fonction de renseignement, l'au-
tre d'écoute et de partage ; une fonction
de distribution d'adresses, en formation,
santé, associations, ateliers, l'autre qui
ne peut qu'assister et encourager : trou-
ver du travail , trouver un logement , tâ-
che insurmontable pour un pareil servi-
ce. Quant à la solitude, il n 'y a pas
d'adresse pour aider à y faire face. Mais
parler aide.

La permance du CL, 19a Faubourg
de l'Hôpital , est ouverte alternativement
à l'une et l'autre des activités : on vient
sans autres à Centr'elle les 1er - de 9 à
l lh - et 3me - de 17 à 19 h - jeudis du
mois ; les 2me - de 14 à 17 h - et 4me
jeudis - de 16 à 19h - sont ouverts pour
la consultation juridique , on téléphone
une heure avant l'ouverture pour pren-
dre rendez-vous.

Ch. G.

Bâtiment disponible
L'avenir de EM Marin SA

Le groupe SMH se penchera au mo-
ment propice sur le projet de produc-
tion en grandes séries de circuits inté-
grés (voir notre dernière édition ). Il
devra au préalable peser les risques de
se lancer seul dans une telle aventure
industrielle de pointe et tenir compte de
l'état de l'économie mondiale.

Le projet prévoit d'importants inves-
tissements en matière grise et équipe-
ments et non pas, pour l'heure, de nou-
velles constructions. En effet , l'entrepri-
se réserve un bâtiment vide, situé à
gauche de son entrée principale, rue
des Sors, à ce projet.

L'idée de départ était de bâtir, autour
du complexe actuel, une sorte de centre

réservé à des activités complémentaires
de pointe, y compris à des laboratoires,
avec l'apport de partenaires suisses et
étrangers.

Sur la photo publiée hier , on aperçoit
des gabarits. Il s'agit des quatre futurs
bâtiments industriels polyvalents appe-
lés à être construits par l'entreprise gé-
nérale Muller. Les plans sont déjà dépo-
sés. Derrière, on aperçoit l'usine.

Souhaitons que des conditions favo-
rables soient réunies afin de permettre
au groupe SMH de réaliser un projet de
dimension nationale et internationale
au profit d'une industrie compététive.

J. P.Soguel une nouvelle fois
Course difficile entre Boudry et Saint-Aubin

Il a fait chaud, très chaud même hier
soir, sur les 11,8 km de la deuxième
étape du Tour du canton de Neuchâtel.
Cela n 'a pourtant pas empêché les 589
coureurs inscrits de s'élancer, sur le
coup de 19 h, sur un parcours très va-
lonné entre Boudry et Saint-Aubin.

D'entrée Claude-Alain Soguel de
Cernier, le vainqueur du Landeron, a
pris le commandement des opérations.
Près de Perreux. une première sélection
s'est opérée lors de la montée du che-
min de Pontareuse. Le peloton, impres-
sionnant , était déjà très étiré après seu-
lement un kilomètre de course.

Au Plan-Jacot, Soguel avait environ
80 mètres d'avance sur son poursuivant
immédiat et à l'arrivée, dans un excel-
lent temps de 39'31, il prenait 22 se-
condes à Pierre-Alain Perrin des Ponts-
de-Martel et seulement 27 secondes au
Vaudois André Warembourg (cat. se-
niors 2), qui prend ainsi la troisième
place du classement « toutes catégo-
ries»

Chez les dames, c'est à nouveau

Jeanne-Marie Pipoz de Couvet qui s'est
imposée en 45'49, tandis que chez les
juniors , Christian Reber de Cemier l'a
emporté en 41'16 devant Alain Berger

de Boudry. Tous ces concurrents se
retrouveront dans une semaine au Val-
de-Ruz.

H. V.

IMPRESSIONNANT - Le peleton de 589 coureurs. fan Treuthardt

Neuchâtel bouge
Infirmiers et informatique

Des journées soins infirmiers et informatique se déroulent
actuellement à Genève. Des Neuchâtelois y participent,
dont Mme Josette Parel, de l'hôpital de La Chaux-de-Fonds
et M. Christian Bourquin, des Cadolles.

L'obectif est de favoriser une ré-
flexion sur l'introduction de l'informati-
que dans le champ de travail des infir-
miers et du personnel hospitalier. Lors
de cette rencontre, les représentants
neuchâtelois présenteront un projet
d'informatisation des pharmacies des
hôpitaux de la Ville - Cadolles et Pour-
talès -,de la Providence et de La Chaux-
de-Fonds.

Le pharmacien des hôpitaux de Neu-
châtel relève que l' informatique, dans
son secteur, sera introduite cette année.

Elle permettra une meilleure gestion
des stocks - 600 produits différents - et
de mieux superviser la distribution des
médicaments dans les diverses unités
de soins.

La seconde étape prévoit, dans le
cadre inter-hospitalier, la saisie des pres-
criptions médicales à l'intention des mé-
decins et des unités de soins. Si l'expé-
rience se révèle concluante et répond à
un besoin, elle pourra être étendue à
d'autres hôpitaux du canton.

J. P.

Chat enragé
aux Verrières

Avant-hier, en début de mati-
née, le garde-chasse auxiliaire
était averti qu'un chat suspect,
de couleur noir-blanc, se trou-
vait dans l'entrepôt des machi-
nes de l'entreprise Novacki, au
quartier du Grand-Bourgeau,
aux Verrières.

Le garde-chasse se rendit sur
place et décida d'abattre ce
matou, son cadavre a ensuite
été transporté à Neuchâtel par
la Police aux fins d'analyse. Il
s'est révélé que le chat était
atteint de la rage.

Le propriétaire de l'animal
est inconnu. La police recom-
mande à toutes les personnes
qui auraient été en contact
avec ce chat, de se faire exami-
ner par un médecin, à titre de
précaution, /gd.
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